
LE MONDE ILLUSTRÉ

Nous sommes rendus au chiffre de vingt,
pour une période de plus de quatre-vingts ans.

L'année 1895 verra douze ou treize autres
de ces monuments placés sur les plus beaux
endroits des villes et sur des champs de
bataille :

Sir John A. Macdonald, à Montréal.
Monument Maisonneuve, à Montréal.
Monument des volontaires de 1885, à To-

ronto.
Sir John A. Macdonald, àa Ottawa.
Monument de Louisbourg, en souvenir de

1745.
Statue de Chénier, à Montréal.
Les statues de FronteDac, Wolfe, Montcalm

et Lévis, à Québec.
Des monuments sur les champs (le bataille

de Châteauguay, Chrysler Fatrm et Lundy's
Lane.

NOS GRAVURES

LA PROCESSION DE LA FÊTE-DIEU

Les paroisses de' Saint-ilenri et de Sainte-
Cunégonde, réunies dans une même idée de
foi, ont dignement célébré la Fête-Dieu. Une
de nos gravures représente le défilé de la pro-
cession au coin des rues Richelieu et Vinet.
Comme on le voit, les décorations étaient ma-
gnifiques et, là comme partout, du reste, le
saint-cortège avait attiré une foule nombreuse.

RÉSIDENCE DES R.R. P.P. OBLATS

Voilà une jolie vue de la mission fondée au
Lac Témiscamingue, par les R.R. P.P. Oblats,
ces hardis pionniers de la civilisation. L'église

est pas encore complètement terminée, mais
sous peu s'élèvera le clocher élancé d'où par-
tiront les joyeuses volées des cloches, annon-
çant aux échos lointains l'achèvement conmplet
du temple du vrai Dieu en ce pays, ou ré-
gnèrent si longtemps les idoles mensongères
des hideux manitous.

LA CHUTE AUX IROQUOIS (LABELLE)

Encore la civilisation qui pénètre de plus en
plus profondément dans les régions éloignées
de notre pays. C'est un Français, M. Dyonnet
qui, il y a quelques années, acheta la chute et
la scierie du village appelé aujourd'hui La-
belle, devenant ainsi un des premiers colons
du "«Nord." Tout en apportant parmi nous la
richesse de son industrie, M. Dyonnet y a ap-
porté quelque chose de plus précieux encore,
l'exemple de cette vieille courtoisie française,
de cette parfaite honnêteté qui font de lui
l'homme le plus aimé et le plus >respecté de la
régin.

Siur la gravure, M. Dyonnet est assis à
droite, ayant M. Damnien Rolland entre lui et
Mme Dyonnet.' Différents touristes et habi-
tants du village sont groupés autour d'eux.

EXÉCUTION MILITAIRE A MADAGASCAR

Les Français, à Madagascar, ont non-seule-
ment à combattre les soldats réguliers du pays,
mais encore des émissaires secrets envoyés par
les autorités pour incendier les places occu-
pées par les soldats français. Ces gens sont
extrêmement dangereux ; à l'abri de tout soup-
gon, ils se glissent la nuit dans les villages où

reposent les soldats harassés de fatigue, et,
mettant le feu à plusieurs endroits à la fois,
risquent ainsi d'un seul coup la vie de plu-
sieurs centaines d'hommes. Aussi, point de
grâce pour eux, et malheur au misérable sur-
pris la torche incendiaire à la main.
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PARFUM DE SÉLÊNÉ

LE MYRTE

La librairie Alphonse Lemerre vient de pu-
blier sous ce titre : Derniers poèiîbes, un livre
posthume de Leconte de Lisle, dont les ina-
tières ont été recueillies avec un soin pieux
par deux (les plus fervents admirateurs du
grand poète : José-Maria de Heredia et le vi-
comite de Guerne.

Nous extrayons des Hymnes orp-hiqaes le
court et beau poème qu'on va lire. On y re-
trouve l'impeccabilité de forme et la puissance
de coloris magique de l'auteur des Poèmes an-
ti~ques et de taint <'autres chefs-d'oeuvre poé-
tiques:

O Divine, salut! Vienîs à nous (lui t'aimuons!
Descènds <'un pied léger, Par la piente des mionts,
Au fond des bois touffus pleins de soupirs magiques
Sur la source lui dort pencbe ton front chiarmant
Et baign~e son cristal du dcîix rayonnement

De tes beaux yeux mélancoliques.

Toi qui, silencieuîse et voilie à demi,
Surpîris Endymion sur la mousse endormi
Et d'un baiser céleste effleuras ses apèrs
O blanche Sélènè, Reine les belles nuits,
L'essaim des songes d'or qui bercent nos ennuis

S'éveille à tes molles lumières.

Egaré dans l'espace orageux, le muain,
Accoudé sur le bord les nefs au b)ec d'airain,
Entend rugir les flots et gronder les nuées
Mais il se rit dui vent et le l'abînie amer,
Quaund tii laisses errer sur l'écumeuse mer

Tes blondes tresses dénouées.

Imnmortelle, entends-nous! Sur ce mounde agité
Epanclbe doucemuent ta tranquille clarté
O Pe-le le l'azur, inclinée à leur faite;
D)e tes voiles d'argent enveloppe les cieux
Et guéris-nious, pour un instant délicieux,

Des maux dont notre vie est faite.

LECONTE DE LISLE.

BANQUE JACQUES-CARTIER

Cette grand e institution canadienne-fran -

çaise vient de publier son rapport ;tnnuel.
C'est avec une grande satisfaction que le li-
ront tous ceux qui portent intérêt aux affaires
de notre pays. Les banques sont, en effet,
comme le thermomètre indiquant la fluctua-
tion que subissent les intérêts commerciaux
d'un pays. Dr, il y a lieu de se féliciter, en
lisant que la banque Jacques-Cartier avec un
capital payé de $500,000 et une réserve de
$235,000, soit 45O7 de son capital, a pu réali-
ser $45,323 de profits pendant la seule année
écoulée, soit 9%0 de son0 capital ! Elle a pu
payer un dividende de 70 et ajouter $10,000
à sa réserve. Comme on le voit, la confiance
que le public canad ien- français a toujours eue
dans la banque Jacques-Cartier est bien jus-
tifiée, et cette confiance ne pourra que s'ac-
croître d'année en année tant que se publie-
ront des rapports commxe celui que nous
reproduisons aujourd'hui.

Nous sommes également heureux d'annon-
cer que la nouvelle succursale, établie à Ed-
monton par la banque Jacques-Cartier, est en
pleine voie de prospérité, et que sa présence
en cette région contribue puissaînent au dé-
veloppemient de l'influence du commerce cana-
dien au Nord-Ouest.

CARNET DU " MONDE ILLUSTRE"

Un savant allemand nous prédit la fin dlunmonde pour le
23 avril 1908.

M. l'abbé Pi-ouix, vice-recteur de l'Université Lavai et curé
de. Saint-Lin, est revenu ('un voyage eii Europe.

Mgr Larocque, évêque de Sherbrooke, est arrivé d'Eu-
rope le 16 courant et est parti le jour même pour sa ville
épiscopale.

Le 19, au matin, le renmorqueur - <m a enfoncé trois por-
tes d'écluses (lut canal de Cornwall. Le navire est grave-
ment endonmnagé.

Le 14 courant, la chaudière le la fabrique Longley, à
Faîl-River, a fait explosion, ensevelissant sept personnes
sous les ruines de l'établissement.

L'amîbassadeur de Russie a renis, le 13 de ce moi.s, au
noni le l'enmpereur, le grandl collier de l'ordre de Saint-An-
dré, au président de la République française.

Les récoltes an Manitoba et ami Nord-Ouest promettent
beaucoup. Les agriculteurs comptent sur mne récolte plus
abondante quîe toutes les précédentes.

La pose de la première pierr-e (le l'église catholique de
Wendover, comté le 1'escott, Ont., a eu lieu avec un gr-and
éclat le 18 <le ce mois. M. Rénillard, ancien curé de Ri-
gaud. officiait.

On se propose de faire emibellir la place Jacques-Cartier,
à Montréal, et d'em faire nu mnagnifique boulevard. On la
rempdacerait, poiur le marché qui s'y tient, par une nouvelle
grande place <lui serait établie entre l'église Bonsecours et
la rue des Commissaires et la rue Saint-Paul.

On annonce la mort, arrivée le 18, le M. Louis Delorme,
ancien greffier de la Législature, ex-greffier de la Couronne
en Chancellerie, et ex-<léputé de Saint-Hyacintue. M. De-
lormne était né à Montréal euî 1824 ; il fut président de la
banîque de Saint-Hyacinthe et maire de la ville du même
nom.

Le Rév. M. Légaré, ancien curé le Beauport, est mort le
17 le ce mois à l'Hôtel-Dieu de Québec. Il était frère de
feu le Rév. Cyrille Légaré, vicaire-général de l'ar'chidiocèse
de Québee, et beau-frère <le l'honorable François Langelier.
Nous <donnerons, la semaine prochaine, le portrait et une
biographie du défunt.

Nous accusons réception lu journal L'Indicateur. Cette
nouvelle publication, dirigée par M. Gastoiu-P. Labat, est
appelée à rendre le grands services aux commerçants, voya-
geurs et ami public en génîéral. Elle renfernme, en effet, une
foule de renseignenments sur les postes, les douanes, les
b)anq<ues, les chieminîs de fer, les vapeurs océaniques et flu-
vienîs, et sur tous les chîangeenits qui peuvent survenir dans
l'administration le ces différentes institutions. M. Labat
a su joinîdre l'utile à l'agréable en illustrant chaque pagede
son journal d'un joli miorceau littéraire. Nous souhaitonîs
lonigue vie et pleini succès auneuveau confrère.

PETITE POSTE RN E.AmiLLiE.-Mme P. S., Saint-Roch de
Québec.-Ecrivez de nîouîveau directement à Paris, en ex-
pliquant ce qui vous aurive. Inutile d'envoyer de l'argent.

P. G. R. , Lévis. -Reçu portrait et biographie. Paraîtront
la semaine pîrochiainue.

L. P. 0. N., Battleford. -Mer-ci pour les photographies

(lue nous reproduirons sous peu.
L. F., Quiébe-. -Votre étude suî- l' architecture gothique

est acceptée.

J. T. O.,S., Moitréal.-Vot-e poésie paraîtra incessam-
ment, sauf la seconîde strophe qui a été supprimée.
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